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Premier compte-rendu de l'année, il sera sans surprise consacré à notre premier match de coupe
de France sans repêchage, puisque nous n'avons pas pu jouer celui-ci avant septembre. D'ailleurs,
pour être tout à fait honnêtes, nous avons bien failli ne pas pouvoir le jouer du tout, trouver une date
commune avec nos adversaires relevant une fois du plus du casse-tête quasi insurmontable. Oui, vous
l'avez compris, l'organisation de la compétition n'a pas évolué dans notre comité, et je me bornerai
à signaler que nous sommes � hors-la-loi � puisque la date limite prévue pour le dernier match du
stade comité est au 12 novembre alors que le RNC stipule que cette phase doit se terminer au plus
tard le 30 octobre. Bref, on s'en fout, la �nale de Zone sera à Mérignac cette année, et il reste encore
trois matchs à gagner avant d'y parvenir, il n'est pas encore temps de songer à celà. Le tirage pour
ce quarts de �nale ne nous a d'ailleurs pas franchement été favorable puisqu'il nous oppose à l'équipe
Dulucq qui est juste en-dessous de nous à l'indice. Il y a avait bien entendu beaucoup plus abordable
dans le lot, et il en restera d'ailleurs au tour suivant car le tirage a provoqué quelques a�rontements
entre petits poucets, on n'aura pas que des premières séries en demi-�nale de comité. Si on veut
parvenir à ce stade, il nous faudra jouer sérieusement.

Première mi-temps

Fait exceptionnel, alors que nous recevons, nous jouerons tout le match en EO salle fermée avec
Bernard (Jacques et Yassine étant bien sûr de l'autre côté, nous jouons à quatre comme d'habitude
avant de faire participer Clément en �nale de Zone si on parvient jusque là), et débutons contre la
paire Héraud-Dulucq (nos adversaires jouent aussi à quatre, avec Bancel-Launspach de l'autre côté).
On a bien choisi notre moment pour nous mettre en EO puisque nous allons aligner les ouvertures
à SA et jouer les sept premières donnes du match. D'ailleurs il ne faudra pas attendre longtemps le
premier swing :

Donne 9 (EO vulnérables)

♠ 10 x x x ♠ D x x
♥ 10 9 x x x ♥ A R V
♦ A x ♦ R V
♣ V x ♣ A D x x x

Ouverture de 2SA chez moi (je suis comme toujours en Est), Bernard aurait pu décrire sa dis-
tribution via 3♦ (Texas à recti�cation obligatoire) suivi de 3♠ mais il a choisi un Puppet à 3♣ et
a bien été obligé de passer sur mon 3SA � pas de majeure quatrième �. Excellent choix a posteriori
puisque Sud après hésitation a choisi d'entamer du 8 de coeur dans D8x, ce qui m'a quelque peu
aidé à aligner dix levées. Le Roi de trè�e étant lui aussi mal placé, le contrat assez normal de 4♥ a
chuté de deux en fermée, on commence bien avec un petit vol de 12 IMPs. Le 3SA qui suit sera une
égalité à +2 (on avait un beau �t neuvième à trè�e et pas mal de jeu, mais deux As dehors c'est
dur d'éviter de les perdre), mais le 4♥ de la donne 11, un exemple assez banal de coupe de la main
courte à anticiper, est tranquillement rentré par Bernard mais chuté en ouverte pour un nouveau
coup de 10 IMPs. Les choses réellement intéressantes point de vue enchères débuteront à la 12 :
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Donne 12 (NS vulnérables)

♠ D 10 9 8 x ♠ R x
♥ ♥ R 10 8 x
♦ R x x x x ♦ A D x x
♣ A R x ♣ D V x

Ouverture d'1♠ en Ouest, comment imaginez-vous la suite de la séquence ? En Standard Est va
répondre 2♦, Ouest soutiendra à 3♦ puis reparlera sur le 3SA de son partenaire et on atteindra
tranquillement le chelem qui rentre comme sont les cartes (atouts 3-1 mais piques gentils). De mon
côté, j'ai choisi une réponse d'1SA forcing avec pour but de redemander à 3SA mais c'est en fait
assez idiot dans la mesure où une réponse de 2♦ forcing de manche ne va pas produire de séquence
qui puisse me gêner. Là par contre, sur la redemande de Bernard à 2♦, j'ai été bien embêté puisque
je ne disposais pas d'enchère permettant d'indiquer un �t carreau dans une main forte. Du coup,
j'ai quand même planté 3SA, et Bernard a logiquement passé, dix levées mais un bel empaillage. Les
premiers IMPs pour nos adversaires ? Ben non, ils empaillèrent également. À défaut d'IMPs ils vont
tout de même scorer les premiers points dans leur colonne à notre table quand Bernard chute de
deux un 3SA délicat (oui, on joue tout le temps 3SA, on se croyait en TPP) qu'il aurait pu rentrer en
étant très inspiré. C'est une égalité, tout comme d'ailleurs le 3♠ qui suit, où Bernard s'est abstenu
de pousser à la manche dans une séquence compétitive (1♦ (2♣) - - X - 2♠ (3♣) 3♠ - ?, il avait cinq
piques par la Dame dans un 5224 et la Dame de coeur comme seul autre honneur) et s'en est fort
bien porté quand les atouts 4-0 et le manque de communications limitaient à neuf levées. Septième
donne du match, et comme je vous le disais, septième donne déclarée en EO :

Donne 15 (Tous vulnérables)

♠ R 10 x x ♠ A D x x
♥ A x x ♥ x x
♦ D x x ♦ A V x x x
♣ R V x ♣ x x

Ouverture d'1♣ en Sud, passe en Nord, comment imaginez-vous la suite ? Chez nous ce fût court
mais bref : 1♦ de réveil chez moi, plantage de 3SA chez Bernard. Entame coeur, ils sont 4-4, on a l'As
de trè�e à perdre, mais le Roi de carreau est sec en Sud et Bernard ne peut pas le rater en comptant
les points, neuf levées et sept IMPs de plus pour nous. La donne 16 est le premier contrat déclaré en
NS, un petit 3♦ contre lequel je �le une deuxième surlevée sur un �anc paresseux pour une égalité,
nous avons déjà pris le large au quart du match mais sans vraiment en avoir conscience. Séquence
amusante sur la donne 1 : après un début 1♣ - 1♠ - 2♠ - -, Bernard réveille à 3♣, naturel avec
six cartes chez nous ! Bon, les adversaires montent à 3♠ et hésitent même à ajouter le quatrième, à
juste titre d'ailleurs puisqu'ils alignent en e�et dix levées et que la manche sera appelée en ouverte, 6
IMPs pour nous. Deux manches sans histoire suivent (une dans chaque ligne), on y gagne un IMP de
surlevée. Puis c'est un 1SA en NS où on a cinq levées de trè�e à tirer à l'entame plus un As de pique
à prendre, la septième levée adverse provenant d'un Valet de pique placé. Sur l'entame du Roi de
trè�e de Bernard, je dors et ne débloque pas avec D10x, ce qui incite Bernard à switcher. Peut-être
celà a-t-il perturbé le déclarant, qui n'a en tout cas pas joué son impasse pique et chuté sur table,
pour six IMPs chez nous (+2 de l'autre côté, les trè�es ayant été dé�nitivement abandonnés par la
défense après l'entame). Un passe général est ensuite encadré par deux 4♠ adverses complètement
inchutables, qui nous rapportent tout de même 3 IMPs pour avoir limité à chaque fois à dix levées.
Et on clôture la mi-temps avec une belle séquence Double Deux pour s'arrêter à un 2♠ tranquille
avec une main propositionnelle en face de l'ouverture, alors qu'on a de fait seulement huit levées à
prendre. Cette donne-là sera une égalité. On sort en pensant avoir une mi-temps honnête mais pas
non plus transcendante (l'empaillage de 6♦ étant le clair point noir), mais c'est assez pour mener
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45-0 après 16 donnes. À vrai dire, je n'ai pas souvenir d'avoir déjà joué une mi-temps de 16 donnes
et de ne pas avoir laissé un seul IMP aux adversaires !

Deuxième mi-temps

Nous reprenons sereinement pour la deuxième mi-temps, en sachant qu'éviter les désastres et
pro�ter des éventuelles tentatives désespérées des adversaires devrait largement su�re à s'imposer.
Nous allons toutefois lâcher nos premiers IMPs du match (non, ça ne pouvait quand même pas durer)
sur la donne initiale de cette mi-temps, quand nos partenaires préfèreront une manche mineure (sur
table) à un 3SA qui a fait deux surlevées à notre table, nous ne menons plus que 45-2. Mais à la
donne 2, Bernard pioche ♠ Vxx ♥ Rxx ♦ - ♣ ARxxxxx. En troisième verts contre rouges, il décide
d'ouvrir de 3♣. Je passe en face avec ♠ D10xxx ♥ ADV ♦ Vxx ♣ xx (notons que 5♣ rentre si on
échappe à l'entame pique !) mais Sud réveille à 3♥. On ne contre pas et on laisse �ler une deuxième
levée de chute, mais c'est su�sant pour un gain de 5 IMPs. Deux donnes de chelem potentiel vont
alors se succéder, de bonnes occasions pour une équipe à la recherche de points :

Donne 3 (EO vulnérables)

♠ x
♥ D V x x x
♦ 10 8 x
♣ R x x x

♠ A D 3 2
♥ A x x
♦ A R V x x
♣ A

Il faut une certaine dose d'optimisme pour aller appeler 6♥ avec ces cartes, mais le chelem était
aujourd'hui sur table (9 de carreau sec en Ouest), Roi de coeur troisième en Est). Sans grande
surprise, nos deux tables se conteront de scorer 480 pour une égalité. La donne suivante, par contre,
n'en sera pas une. Avec ♠ A ♥ ARDxx ♦ xxx ♣ R108x, vous décidez de répondre 2♥ (forcing de
manche) sur l'ouverture d'1♠ de votre partenaire, puis de redemander à 3♣ sur 2♠, et vous entendez
3SA en face, avez-vous des velléités d'autre chose qu'un laconique passe ? Ben moi non, on s'attend à
un singleton coeur en face dans une main de première zone, pas de quoi s'emballer. En fait, Bernard
avait ARV10 à carreau, l'As de trè�e troisième et le Roi de pique sixième. Dame de carreau placée,
trè�es 3-3 et une entame naturelle de la Dame de trè�e en Nord, ça fait treize levées à l'arrivée. La
salle ouverture a planté 6SA, on décaisse 12 IMPs, évidemment le genre de coup qu'on veut éviter
mais on n'y peut pas grand chose. Heureusement, nos adversaires ne tiennent quand même pas trop
à nous faire peur :

Donne 5 (NS vulnérables)

♠ D 10 x ♠ R x x x
♥ V x ♥ D 10 x
♦ R x x x x ♦ A V x
♣ x x x ♣ A R D

Sur l'ouverture d'1♥ en Nord, j'ai contré pour redemander à 2SA avec une certaine réticence
(mais bon, je savais que ça se passerait comme ça dans l'autre salle, autant jouer le même contrat
qu'eux) pour me retrouver au volant du contrat précaire de 3SA, sur une entame du 8 de coeur
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duquée par Nord (je n'ai pas inséré le Valet du mort). Voyez-vous une position gagnante ? Si c'est
le cas, vous êtes plus fort que moi, même avec une position favorable des carreaux on n'a pas de
remontée au mort et cina perdantes immédiates. J'ai quand même choisi de jouer à la deuxième
levée un Roi de pique en mode � on ne sait jamais �. Bien vu Roupoil, Nord a pris de son As, tiré
l'As de coeur et rejoué un petit coeur pour le Roi désormais sec de son partenaire, qui a bien été
obligé de me rendre la main pour dix levées (remontée à pique et impasse à la Dame de carreau qui
fonctionne). Un brillant coup de 10 IMPs qui nous rassure (on n'en avait pas vraiment besoin). Nous
reperdons deux IMPs ensuite en ne faisant chuter (normalement) que d'une levée un 3SA adverse.
Ces IMPs seront les derniers de nos adversaires (oups, désolé, j'ai tué le suspense). Sur la donne 7,
une ouverture de 2♠ bicolore su�t à faire taire les NS et nous allons chuter 3♦ paisiblement (j'avais
Dxx à carreau et rien moins que RDVxxxx à trè�e en face de l'ouverture de Bernard) quand 6♥ est
sur table en NS (certes pas appelable raisonnablement), 11 IMPs pour nous. Nous en récupérons 2
de plus sur une défense soignée contre 3SA, puis vient une donne qui aurait pu couter cher :

Donne 9 (EO vulnérables)

♠ A x x ♠ D V 9 x
♥ A R x x x ♥ D x x
♦ A V x x ♦ R 10 x
♣ x ♣ A R x

Une question très simple : vous jouez 6♥ en Ouest après avoir ouvert d'1SA et produit une
séquence très descriptive (en particulier le contrôle pique est marqué au mort), sur l'entame du 2
de pique, quelle carte jouez-vous du mort ? Quelle bonne raison peut-on avoir de jouer l'As ? C'est
simple, si l'entame est un singleton on va chuter dès la deuxième levée un contrat qui était peut-être
sur table. Bon, mais un singleton est-il probable ? Est-il en tout cas plus probable que les cas où
on va se �inguer un contrat rentrable quand l'impasse pique marchait ? Di�cile à quanti�er, car, en
supposant le Roi de pique en Nord, le contrat ne repose plus que sur les coeurs répartis si on plonge
de l'As, mais on peut très bien aussi le rentrer avec le Roi de pique en Sud dans ce cas, tout comme
on peut chuter en faisant l'impasse même si elle marche. De plus, tout dépend de notre estimation
de la probabilité d'une entame sous le Roi en Sud dans notre séquence. Bref, j'ai plongé. Les atouts
étaient 4-1, alors que le Roi de pique était second placé (belle entame dans R2 !), j'aurais fait douze
levées en si�otant en plaçant petit (puisque je vais alors probablement faire quatre levées de pique,
et qu'au pire il me restera la Dame de carreau à trouver qui est du côté long). Pas terrible a priori,
mais avec les carreaux 5-1, j'aurais en fait probablement chuté sur une entame neutre (il faut que je
fasse au moins trois levées de pique pour m'en sortir). De toute façon, en salle ouverte nos congénères
se sont envolés jusqu'au grand chelem qu'ils ont chuté de deux, je gagne trois IMPs pour avoir chuté.
Nous laissons ensuite jouer un paisible 1SA adverse. Pas si paisible que ça en fait, le déclarant prend
un plan de jeu discutable et joue en �n de coup son contrat sur la place d'un As, pour �nir à -3
quand celui-ci est mal placé. Il était rouge, ça lui coute quand même cinq IMPs. Je pioche ensuite
le jeu suivant : ♠ x ♥ DV9x ♦ xx ♣ ARxxxx, Bernard ouvre d'1♠ et j'ai la surprise d'entendre
une intervention à 2SA à ma droite (tout le monde est vert, et il s'agit bien d'un bicolore mineur !).
Vous disposez peut-être d'une enchère d'appel indiquant quatre coeurs et du jeu sur 2SA, mais nous
pas vraiment : le contre est punitif (dans les deux mineures a priori), les cuebids et autres enchères
sont soit �ttés pique, soit avec du coeur (mais au moins cinq cartes). J'ai tenté un contre sans trop
y croire, Sud a évidemment dit 3♦, et j'ai bien été obligé de passer en position de réveil. Nord a
étalé un sublime 5-4 mineur (mais oui), mais ils ont trouvé leur contrat, neuf levées (Bernard pensait
pouvoir faire chuter sur entame atout, mais ce n'est même pas sûr). Ce n'est pas su�sant pour eux
toutefois puisqu'en salle ouverte les EO sont allés jouer... 5♣ ! Les atouts 5-0 et un contre de bon
aloi leur ont couté 300, encore 5 IMPs pour nous. On en ajoute quatre en scorant un nouveau 300
dans notre colonne, cette fois contre un 3SA rouge poussé qui se passe mal (on a d'ailleurs lâché une
levée en cours de défense), puis :
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Donne 13 (Tous vulnérables)

♠ A V 9 x x x ♠ 10 x
♥ 10 ♥ D V 9 x x
♦ A x x ♦ R D V x x
♣ A x x ♣ x

Votre système vous impose une ouverture de 2♥ (bicolore toujours 5-5 avec une mineure) en Est,
qu'auriez-vous fait avec la main d'Ouest ? À regrets, Bernard s'est contenté de relayer à 2SA pour
me laisser jouer 3♦, que j'ai rentré sans peine. Mais le contrat de 4♠ est loin d'être ridicule (même si
aujourd'hui les piques et les carreaux 4-1 risquent de le rendre délicat à rentrer). Pour information,
si Bernard avait voulu nommer les piques, il avait le choix entre un 2♠ immédiat non forcing sur 2♥,
ou un 3♠ forcing après le relais à 2SA, deux options pas très engageantes. La donne est une égalité,
comme le 3♣ qui suit (on avait un bon 3SA à jouer, mais la séquence 1♠ - 1SA - 2♦ - 3♣ avec 15H
singleton trè�e face à 10H 2326 a été produite des deux côtés). Une dernière grosse donne avant de
terminer :

Donne 15 (NS vulnérables)

♠ R D 8 ♠ A 9 x x
♥ A R D x ♥ x x
♦ R D x ♦ x
♣ V x ♣ A R D x x x

Une main intéressante en Est, qui le devient encore plus quand le partenaire ouvre de 2SA ! Après
un coup de Puppet, on a �xé l'atout pique, c'est Bernard qui a posé le BlackWood et conclu à 6♠. Et
là, j'étais tellement déçu de ne même pas jouer un grand chelem que j'ai oublié de faire la correction
évidente à 6SA (je sais que Bernard a le Roi de carreau). Une erreur qui aurait pu couter très cher
mais, première bonne nouvelle, Bernard trouve les atouts (10 sec en Sud, Vxxx en Nord, faut pas se
planter) pour rentrer douze levées. Et surtout, la salle ouverte a poussé le bouchon un peu trop loin
en allant appeler 7♠ pour nous donner 14 IMPs. Nous en marquerons trois derniers sur la partielle
anodine qui conclut le match, pour terminer sur le score très �atter de 107 à 16. Flatteur, car si
on a joué assez correctement dans l'ensemble, il y a eu quelques imprécisions, et en tout cas pas
de quoi justi�er ce massacre. En tout cas, on ne se plaint pas d'avoir passé ce tour sans encombre,
rendez-vous dans quelques semaines pour le prochain match. Comme d'habitude, une bonne partie
se jouera au tirage au sort !
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